
Récit d’une rencontre avec l’ours Balou  
 
 

Jean-Christophe Lançon raconte : 
 
C’est en rentrant de mon travail au restaurant « la Clef des Champs » au guidon de ma moto, 

dans la nuit du 28 au 29 avril 2007 à 01h45 environ entre Estadens et Rouède, qu’à la sortie d’un 

virage j’ai aperçu une masse sombre et deux yeux luisants au milieu de la route qui se dirigeaient 

vers moi. Dans un premier temps j’ai pensé qu’il s’agissait d’un sanglier. J’ai donc ralenti et mis 

mes phares. A ce moment là, l’animal s’est dressé sur ses pattes arrières et c’est alors que je 

me suis rendu compte que c’était un ours. Je me suis arrêté net à une vingtaine de mètres de lui 

en ne sachant si je rêvais ou pas. Cela a duré une dizaine de secondes puis l’ours a fait demi-

tour, est parti par la route et j’ai décidé de le suivre pour voir ce qu’il allait faire, et puis il 

fallait bien que je rentre chez  moi. A ma plus grande surprise, sa course a été rapide sur trente 

mètres puis il a continué son chemin en trottinant tranquillement et en jetant quelques regards 

derrière lui, comme pour voir si je le suivais toujours. Nous avons donc fait ensemble une drôle 

de balade sur plus de cinq cents mètres. Puis il est monté dans le talus et a attendu en haut de 

ce dernier pour me regarder passer. 

Après une nuit courte et agitée, j’ai contacté l’équipe de suivi de l’ours afin de leur signaler ce 

que j’avais vu et de leur montrer les traces et empreintes de ce périple. Et c’est eux qui mon 

appris qu’il s’agissait de Balou, qu’il venait de Milhas et qu’il était depuis passé sur la commune de 

Mane.  

Je garde un excellent souvenir de cette rencontre avec plein d’images dans la tête et une 

impression que Balou est un animal magnifique et pacifique. Je souhaite à tout le monde, y 

compris les anti-ours,  de voir un jour un ours debout devant soi. C’est un instant magique, beau, 

impressionnant, inoubliable et qui ne laisse pas indifférent. 



 

Quelques photos prises le lendemain par Jean-Christophe et dont il a tiré quatre beaux moulages de plâtre. Sur la 

patte arrière gauche on peut apercevoir une cicatrice profonde qui était déjà présente lors de la capture de Balou 

en Slovénie.   

    

        

 
 
 
 



Jean-Christophe travaille dans l’entreprise familiale : 
 
 

 
 

 


